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Il est vrai que tous ces écrits au fond n’ont aucunes 
coordinations entre eux mais parce que ce sont des idées, 
des faits, des choses qui m’arrive ou des sentiments en-
fouis que je ressors après des années.  

 
Mon but est de faire connaître mes pensées car il est 

important de savoir si les autres pensent comme moi ou 
pas du tout. 

J’ai toujours été très ouverte d’esprit (malgré un esprit 
très critique envers moi-même comme envers les autres) 
car c’est comme ça que l’on évolue n’est-ce pas?  

 
Et puis, il est très important de tenir compte des expé-

riences passées car elles apportent beaucoup à l’avenir et 
c’est une bonne chose que de s’en servir pour aider son 
prochain ou pour ne pas faire les mêmes erreurs. 

C’est fatigant d’écrire et décrire sans vraiment savoir 
pourquoi on écrit et dans quel but moi-même parfois ou 
même très souvent je m’y perds car je ne sais plus par ou 
commencer et ce que je voulais dire et ou en venir enfin. 

 
Peu importe écrivons temps que nos membres nous le 

permettent et tant que notre mémoire nous aide. 
 
Tout ça n’a rien d’intelligent ni de très spéciale ce sont 

juste des lettres assemblées qui finissent par avoir un sens 
puis une raison puis des conséquences etc. 

 
C’est ce qui m’a toujours étonné dans l’écriture : on 

part d’une idée et en la développant on arrive sur d’autres 
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choses, à la fin ce n’est plus qu’une chose qu’on remet en 
question mais toute une institution. 

 
Douter, réfléchir, et se poser des tas de question n’est 

plus dangereux bien au contraire cela Permet de ne pas 
s’engager dans quelque chose les yeux fermés et peut bien 
des ennuis quitte a être pessimiste et ennuyeuse je favorise 
la réflexion interminable et les questions sans réponse que 
l’ignorance et la facilité. 
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Aussi longtemps que je vivrais 
 
 
J’espère garder mon cœur  
Bien que brisé il reste fort et prés à recommencer  
Aussi longtemps que je vivrais j’espère ne pas changer 

et rester présente pour ceux que j’aime et les aider avant 
de me soucier de moi-même car c’est ma réalité. 

Juger les autres de par leur apparence n’est pas  
Une mauvaise chose car au fond cela n’est qu’une 

comparaison.  
Preuve d’esprit ouvert et de refus d’être nombriliste. 
Reproche-moi d’être pessimiste de juger et de me 

plaindre mais moi au moins il m’arrive de penser et de 
voir le monde sous tout angle pour m’y situer et y trouver 
ma place. 

Beaucoup parlent mais n’agissent jamais et je méprise 
ceux-là. 

Je pense et souvent n’agis pas mais quand j’agis bien 
que l’action dotée de passion ou d’un sentiment excessif 
me mène souvent bien trop loin je reste  

Dans mon droit quoi qu’il en soit  
Juge-moi je l’accepte mais avant n'oublie pas de te ju-

ger toi. 
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Difficile d’être dans la peau d’une jeune fille de 18 ans. 
En effet, tout est si flou et rien n’est certain ; ce n’est 

même pas la peine de parler d’avenir ni de changement car 
tout est déjà bien compliqué. 

En fait, à 18 ans le changement, les responsabilités, 
l’indépendance font peur et sont des sujets tabous pour la 
plupart des jeunes c’est ce que je pense. 

Plus rien n‘est sûr de nos jours quand on voit que même 
quand on fait des études pour un but précis et que l’on 
pense que tout est tracé on se retrouve face à un système 
qui ne donne pas grande chance d’évolution ni aide pour 
un départ de réussite. 

 
Alors les jeunes de 2006 se plaignent et craignent 

l’avenir il y a de quoi 
 
Tout est remis en question plus rien n’est sûr ni promet-

teur tout est incertain et perturbateur. 
 
La solution. Garder la tête froide et au lieu de se plain-

dre. Mieux vaut se battre et tout faire pour se sortir de ce 
système. Courage, persévérance et objectif sont les outils 
de la réussite. Quand on veut on peut ça c’est sûre alors 
que l’on soit pauvre, inculte ou même bête de nature tout 
peut changer il suffit de s’y mettre.  

Le pire est d’être inconscient et de se dire que tout se 
finira par s’arranger de soi-même car rien ne s’arrange si 
on ne se bouge pas. 

Pas la peine de trouver d’excuse « je suis jeune »car 
c’est tant que l’on est jeune qu’il faut construire car on en 
a l’énergie et que rien ne nous fait peur ni ne nous fatigue. 

 
Arrive un âge ou le moindre effort demande beaucoup 

donc plus on s’y prend tôt et mieux c’est. 
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Au-delà des rires  
 
Au-delà des rires des gestes des manières il y a les pen-

sées, chez nous ses pensées ne sont pas les mêmes que les 
gestes. 

Quand bien même un sourire est présent à chaque ins-
tant sur nos lèvres le cœur ne suit pas et tu le sais. Mais 
jeunes autant qu’on est y penser ne nous attire pas forcé-
ment alors on adopte une attitude assez relâché et l’air de 
dire qu’au final rien ne compte. 

 
C’est dingue comme à notre âge tout est glauque on en 

a vu plus que n’importe qui ne mine de rien. 
Ce qui nous ennui au fond c’est que « plus rien ne nous 

étonne » car experte des vices en tout genre que veux-tu… 
On s’accroche à la moindre nouveauté et même si elle 

reste attachée à des choses que nous avons déjà connues 
on fait comme si c’était nouveau. 

Toute notre existence et nos relations sont fausses, dé-
solé mais pas entre nous parce qu’on sait au fond que 
notre seule attache est de faire « comme si…»  

 
On est des génies mais on ne sera reconnu comme tout 

génie qu’après notre mort » ah. 
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Ce sont souvent ceux que l’on pense les plus dures qui 
sont en réalité les plus fragiles et les plus sensibles. 

 
Certains cachent leur mal être et leur mécontentement 

de la vie qu’ils mènent. Ils se forment une carapace qui en 
soit est belle, forte et incassable mais rien n’est parfait ni 
défaillant tout système a une clé et ici on parle du cœur 
car ;  

Il n’y a qu’une seule manière de découvrir une per-
sonne c’est d’ouvrir son cœur une fois que son cœur est en 
confiance il se dévoile. 

Mais ce n’est pas si facile car justement le fait même de 
la présence de cette carapace montre que le cœur s’est 
défendu et que c’est lui qui en a fait la demande car trop 
blessé. Faut-il donc encore réussir à tout démêler sachant 
que le cœur est rancunier et sensible et qu’il ne peut par-
donner de sitôt. 

En bref, la carapace n’est pas indestructible mais elle a 
un système d’ouverture complexe et peut très vite se blo-
quer si forcée alors, c’est le temps et des phrases et des 
mots et des attentions fondées, certaines qu’il faut jouer et 
gagner la confiance de son prochain. 

 
Le cœur après même meurtri reste la plus tendre des 

choses et la plus belle puisque c’est encore la seule preuve 
d’humanité que montre le corps humain. 

 
Le cœur donne la vie, il la reprend, fait aimer, fait haïr, 

fait pleurer, fait rire il est source de tout sentiment de tout 
geste et de tout acte c’est pourquoi quand bien même un 
jour on décide de se refuser à aimer on ne peut pas et on 


